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N.° 9 6S. 



Relative aux Colonies, avec ïexpofé des motifs 
qui m ont déterminé les difpofitions* 

Donnée à Paris, le i. er Juin 179 1- 

.L O U I S , par la grâce de Dieu & par la Loi confliru- 
tionnellede l'État, Roi des François: A tous préfens 
& à venir ; Salut. 

L'Assemblée Nationale a décrété, & Nous 
voulons & ordonnons ce qui fuit : 

Décret de 1! Assemblée Nationale > 
du 13 Mai 1791* 
L'Assemblée Nation a le décrète comme article 
conftitutionnel , qu'aucune loi fur l'état des perfonnes nou 
libres , ne pourra être faite par le Corps légifiatif pour les 
Colonies , que fur la demande formelle & /pontanée des 
aflcmblées coloniales. 

A 



DÉCRET DE L'ASS E M BLÊE NâTIO NALE, 

du /y Mai lyp i . 

Lj'Assemblée Nationale décrète que le Corps 
légiflatif ne délibérera jamais fur l'état politique des gens 
de couleur qui ne fèroient pas nés de père & mère libres , 
fans le vœu préalable, libre & fpontané des Colonies; que 
les aflcmbiées coloniales actuellement exiftantes fubfifteront, 
mais que les gens de couleur nés de père & mère libres, 
feront admis dans toutes les aflemblées paroiffiales & colo- 
niales futures, s'ils ont d'ailleurs ics qualités requifes. 

Exposé des motifs des Décrets des 1 3 if 1 j mai, 
à-deffus if de Vautre part , fur l'état des perfonnes 
dans les Colonies , décrété le 29 mai typ i. 

L'Assemblée Nationale occupée de tous les moyens 
d'aflurer la prbfpérité dans les Colonies , de faire participer les 
citoyens qui les habitent aux avantages delà confti union, de 
consolider la fortune des planteurs , de leur donner les marques 
d'affection qui dépendent d'elle , d'unir d'intérêt avec eux tous 
les bommes dont les forces & l'attachement peuvent concourir 
au maintien de l'ordre, & continuant le travail qu'elle avoit 
commencé fur des objets fi dignes de fà foliieitude, a 
reconnu que les circonftances locales & l'efpèce de culture 
qui fait proipérer les Colonies , femblent nécefïïrer d'admettre 
dans la constitution coloniale quelques exceptions aux prin- 
cipes généraux. 

Il lui a paru que le Corps légiflatif ne peut être mieux 
éclairé fur ce* exceptions que parle vceu des Colonies elles- 
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mêmes. Elle a en conféquence juge convenable d oppofer 
une entière loyauté aux inquiétudes qu'on cherche à répandre 
dans les Colonies , & d'expliquer clairement fès intentions 
fur la faveur de {'initiative qu elle a cru devoir accorder aux 
diverfès aflfemblées coloniales, par ion décret du 28 mars, 
relativement aux loix à faire fur l'état des perfonnes. 

Le point fondamental & le feul véritablement important, 
celui fur lequel les gens mal intentionnés vouloient alarmer 
les Colonies , étoit la confervation des moyens que les pro- 
priétaires ont de les mettre en valeur. L'AfTemblée Natio- 
nale a déclaré que le Corps légiflatif ne délibéreroit fur l'état 
des perfonnes non libres , que d'après les propofition* 
fpontanées que pourroient lui faire les.affemblées coloniales. 

L'Aflemblée Nationale a pu prendre cet engagement, 
parce qu'il ne s'agifTo'rt que d'individus d'une nation étrangère, 
qui , par leur profonde ignorance , les malheurs de leur 
expatriation , la confidération de leur propre intérêt , l'impé- 
rieufe loi de la néceffité, ne peuvent efpérer que du temps, 
du progrès de Tefprit public & des lumières, un changement 
de condition qui , dans l'état actuel des chofes , (èroit 
contraire au bien général , & pourroit leur devenir également 
funefte. 

La confirmation des loix relatives aux perfonnes non 
libres, étoit ce qu'avoient fouhaité les citoyens des Colonies ; 
c*eft à cet égard feulement que l'initiative leur avoit été 
donnée fur l'état des perfonnes , & qu'elle étoit intéreflànte 
pour eux; car, où la propriété eft affairée , où la culture 
& le commerce peuvent profpérer, là fe trouvent toutes 
les fources des richefTes & tous les moyens de bonheur. 

A 2 
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t/Àflèmblce Nationale a cm devoir les garantir aux Colonies , 
par /es expreffions les plus claires & fans aucune équivoque. 

Une autre queftion s'eft élevée fur la manière dont l'ini- 
tiative coloniale feroit exercée , & fur les perfonnes qui 
auroient le droit d'y concourir par elles-mêmes ou par les 
repréfentans qu'elles envoyent aux afTemblées coloniales. La 
raifon, le bon fèns, le texte pofitif des loix difbient que 
les Colonies font compoftes de tous les citoyens libres qui 
les habitent , & que tous ces citoyens dévoient donc prendre 
part à l'élection des afTemblées deftinées à exercer pour eux 
leur droit d'initiative. Sous l'ancien régime même, & fous 
le plus defpotique des régimes, ledit de i68j avoit donné 
aux affranchis tous les droits dont jouiflbient alors les autres 
citoyens. Il auroit fallu une loi nouvelle pour les exclure 
des nouveaux droits dans lefquels les citoyens font rentrés 
par la révolution. Et s'il y avoit eu quelque incertitude , elle 
auroit été levée par le. décret du 28 mars, qui reçu dans 
les Colonies avec reconnoifTance, & y réglant les droits de 
citoyen actif d'après les mêmes principes conftitutîonnels 
par lefquels ils le font en France, dit formellement & fans 
exception, article IV : « Que toute perfbnne libre , propriétaire 
» ou domiciliée depuis deux ans 4r co?itribuable , jouira du 
» droit de fuffrage qui constitue la qualité de citoyen actif. » 

Il ne dépendoit pas de l'Aflèmblée Nationale de fè refufèr 
à rendre ce décret du 28 mars; il ne dépendoit pas d'elle 
d'en reftreindre le fens, en portant atteinte aux droits effentiels 
des citoyens; elle ne pouvoit accorder à une partie de 
l'empire, la faculté d'exclure des droits de citoyen actif des 
hommes à qui les loix conftitutionnelles afTurem ces droits 
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dans l'empire entier. Les droits des citoyens font antérieurs 
à la fociété; ils lui fervent de bafe : l'Aflemblée Nationale 
n'a pu que les reconnoître & les déclarer; elle eft dans 
rheureufe impuiffance de les enfreindre : elle n'a pu en 
détourner les yeux , lorfqu'elle a été obligée de prononcer 
fur les propofitions que les députés des Colonies ont faites 
à la tribune. 

Ils y ont expofé que leurs commettans jugeotent utile & 
meme nécefTaire , qu'ils défiroient vivement que Ton confervât 
une clafle intermédiaire entre les perionnes non libres ÔC 
les citoyens actifs; chflTe qui jouiflant des droits civils , ne 
voit encore les droits politiques que comme une expecSlative 
honorable & avantageufè aflurée à fès defeendans. Ils ont 
cru que l'initiative des Colonies devoit avoir lieu pour la 
détermination de cette clafle intermédiaire ; ils ont réclamé 
cette initiative comme une conféquence du décret du 28 
mars , qui au contraire Pexcluoit fur ce point ; ils ont 
propofé d'attendre que les Colonies fe fuflènt expliquées 
relativement à ce qu'elles croiroient convenable de faire pour 
leurs citoyens libres qui ne feroient pas entièrement de race 
Européenne. 

Sans doute, & ils ne l'ont pas diflîmulé, ils ne follicitoient 
pour les colons blancs, le privilège de l'initiative fur ce qui 
concerne les hommes libres d'une autre couleur, que pour 
ménager aux affemblées coloniales l'avantage de reconnoître 
Si d'affurer elles mêmes les droits de cette clafle de citoyens. 
Mais ce vœu qu'il eft toujours honorable d'avoir défirc 
d'émettre, l'Aflemblée Nationale n'a pas dû l'entendre 
lorfqu'il s'agiflbit d'un droit naturel, focial & pofmf, déjà 

A} 
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déclare par elle. Pour faciliter aux colons des moyens de 
s'honorer par des actes de bienfaifànce , elle n'a pas dû 
ceffer un inftant d'être jufte, conféquente à fès propres 
décrets , fidèle à ce refpect pour les droits des citoyens, 
fur lequel elle a fi foiidemem fondé la conftitution de l'empire 
François. 

Ce qu'elle a pu , ce qu'elle a fait, eft d'apporter dans fa 
rélôlution toute la condefeendance pour les opinions reçues 
dans les Colonies, qui ne lui étoit pas formellement interdite 
par les loix conftituiionnelles. Elle pouvoit repouflèr la pro- 
pofition d'une clafTe intermédiaire ; elle pouvoit fe renfermer 
dans le fèns littéral du décret déjà rendu fur les perfonnes 
libres. Elle a préféré traiter les colons , repréïentans des 
fondateurs des Colonies , comme une mère tendre qui 
non-feulement veut le bien de fes enfans , mais fè plaît à 
le faire de la. manière qui fe rapproche le plus des idées 
dont ils ont contracté l'habitude ; elle a confenti à former 
la clafTe intermédiaire que follicitoient les colons blancs ; elle 
y a compris les affranchis, & même les perfonnes libres, 
nées d'un père ou d'une mère qui ne le feroient pas; elle a 
étendu fur eux l'initiative concédée par la métropole aux 
Colonies. Elle a ainfi augmenté dans les aflemblées coloniales 
le âroit éminent que leur avoa déjà conféré, relativement 
aux perfonnes non libres, ce droit précieux d'être l'origine 
d'un plus grand bien, qui efl un des plus beaux & des plus 
nobles attributs du corps confti tuant. 

Les Colonies doivent favoir néanmoins que l'Affemblée 
Nationale ne fe feroit pas permis cette condefeendance pour 
des préjugés, fi elle n'y avoit pas envif3gé un principe de 
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juftice; car ce n'eft que par la juftice que l'on peut influer 
fur les réfolutions. Mais les colons blancs font tous nés de 
père & mère libres : demander la même condition aux 
hommes d'une autre couleur pour jouir des droits de citoyen 
actif, ce n'eft que maintenir une égalité conflitutionnelle & 
légitime. 

Les citoyens de la clafTe intermédiaire ne font donc point 
Jéfés; & quant aux colons, un moment de réflexion paifible 
fuflîrapour leur faire comprendre à quel point il étoit impor- 
tant que l'Aflemblée Nationale leur attachât , par un intérêt 
commun , tous les citoyens libres, nés de père & mère libres. 
En reconnoiflànt chez ceux-ci , comme elle l'avoit déjà 
fait , les droits que leur donnent la nature & la fociété , 
elle a créé dans les Colonies la puiflance la plus propre à 
réfifter &aux troubles intérieurs, & aux attaques de l'ennemi. 

L'Aflemblée Nationale a pris encore une autre précaution, 
bien propre à prévenir toute agitation dans les Colonies , 
c'eft d'établir un délai entre la promulgation de la loi 
qu elle devoit à la patrie & à l'humanité , & la première 
occafion d'appliquer cette loi. Le Corps Jégiflatif a confirmé 
les aflemblées coloniales actuellement exiftantes , & leur a 
continué l'exercice du droit d'initiative accordé aux Colonies , 
quoique ces aflemblées n'ayent pas été élues par la totalité 
des citoyens libres , nés de père & mère libres , de forte 
qu'ils n'auront tous à concourir qu'aux aflemblées primaires 
qui fe tiendront pour les élections qui fe feront à l'avenir, 
dont les règles locales pour les Colonies ne font pas encore 
décrétées , & auxquelles même s'étend leur droit d'initiative. 

Pendant cet intervalle , les préjugés auront le temps de 
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s'affoiMir ; tes fentimens de juftice & d'humanité , l'évidence 
de l'intérêt commun de tous les hommes libres dans un 
pays où la fureté générale demande entre eux la plus grande 
union , tous les motifs les plus puiffans fur la raifon , fur la 
fenfibilité & fur le civifme , produiront leur effet ; & où la 
patrie ne voit que des enfans, ils fc plairont à contribuer à fou 
bonheur , en les regardant comme frères. 

L'Affemblée Nationale s'applaudiffoit d'un ouvrage dans 
lequel la politique , la modération , la raifon & i'équîté lui 
paroifToient fi heureufèment conciliées, lorfqu'efle a vu avec 
douleur quelques députés des Colonies, regarder comme une 
diminutiondes concédions précédemment faites aux affèmblées 
coloniales , ce qui n'eft en foi qu'une extenfion donnée à 
ces mêmes concertions. 

Ces députés ne peuvent manquer d'abjurer bientôt une 
erreur fi contraire aux intentions & à la teneur des décrets 
du Corps légiffatif & conflituant ; ils regretteront de l'avoir 
manifeftée , en déclarant qu'ils s'abftiendroient des féances 
où leur devoir les appelle. 

L'Affemblée Nationale, les plaint d'une conduite qu'elle 
auroit pu frapper de /on improbation ; & dans l'affèélion 
véritablement maternelle dont elle eft animée pour les 
Colonies , elle fè borne à empêcher par la préfènte inftruâion, 
que Terreur de leurs députés ne devienne contagieufè. 

Quel plus beau témoignage d'eftime & de confiance 
pouvoit-elle donner aux affèmblées coloniales , que de leur 
accorder l'initiative fur leurs loix conflitutionnelles , & fur 
l'état des perfonnes non libres ou qui ne font pas nées de 
père & mère libres! De quelle plus belle fon&ion pouvoir 
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elle les revêtir , que de celle de venir avec figefle au fècours 
de- l'humanité ïbuflrante , d'éclairer le Corps légiflatif fur 
tous les adouciftemens qu'il fera poiïible de procurer un 
jour à cette clafle infortunée, de propo/èr tous les changcmens 
qu'un meilleur ordre de chofès exige , tous les tempéramens, 
toutes les modifications aux loix générales que les localités 
pourront rendre néceflaires , de préparer le bien que les 
légiflatures auront à effectuer, & que les colons auront 
toujours la gloire d'avoir provoqué ! 

Peut-on imaginer un plus grand nombre de concevons 
plus honorables & plus fiatteufes ï y a-t-il quelque exemple 
d'une métropole qui ait abandonné à fès Colonies l'exercice 
d'un pareil droit fur les actes les plus importans de la 
légiflation ! 

L'Aflèmblée Nationale a tout accordé aux Colonies, 
tout , excepté les droits imprefcriptibles d'une clafle de 
citoyens que la nature &les loix conftituoient parties intégrantes 
de la foctété politique ; tout , excepté le renverfement des 
principes créateurs de la conflitution Françoife, qui ont 
obtenu , qui dévoient obtenir laflentiment unanime de tous 
les hommes qui veulent vivre & mourir libres. 

Si la réaction des préjugés , des partions & des intérêts 
particuliers eft dans tous les lieux la même , fi elle oppofe 
par-tout quelque réfirtanec au perfectionnement de l'efprit 
humain & au cours rapide de la régénération foCiale & de 
la profpérité publique, lajuftice, la raifon ont au/fi par-tout 
leur très-falutaire & très-puiflànte influence. L'Aflèmblée 
Nationale ne doutera donc jamais que les colons appelés 
comme François & par le vœu qu'ils ont clairement exprimé, 
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au droit & à l'honneur de jouir des bienfaits de la conflitution t 
n'ayent le noble amour propre de s'cievcr à fà hauteur, & 
de s'en montrer complettement dignes. 

Dédaignant l'imputation & le foupçon d'avoir manqué 
envers eux à Tes engagemens , au moment où elle y ajoute 
encore par égard pour leurs habitudes, il fuffità l'Affemblée 
Nationale de les inviter a comparer & à pefer (es décrets ; 
ils y trouveront fa confiante attention pour leurs intérêts. 
Elle ne veut point d'autre préftrvatif contre tous les efforts 
que l'on pourroit faire pour égarer leur opinion ; elle 
fe fie à leur raifbn , & au patriotifme dont ils ont en tous 
les temps donné un fi grand nombre de preuves. Elle eft 
convaincue que rien ne peut les détourner de Tobéifïance 
qu'ils doivent aux décrets du Corps légiflatif fànélionnés par 
le Roi. Sûre de fes principes , invertie de toutes les forces 
de la volonté générale , la nation Françoife doit au maintien 
de Tordre, à l'intérêt même des colons blancs, à leur fureté, 
à la confervation de leurs rapports commerciaux avec la 
métropole , de prendre les mefures les plus promptes & les 
plus efficaces pour affurer dans les Colonies l'exécution de 
fes loix , pour prévenir les dangers des fauffes interprétations , 
&pour arrêter les coupables efforts de tous ceux qui n'afpirent 
à divifer les efprits , à fomenter des troubles , que pour 
mettre la liberté publique en danger. 

Mais la foumiffion , mais la reconnoiffance des colons 
libres de toutes couleurs , & fur-tout de ceux qui tiennent de 
plus près à la mère-patrie , de ceux qui fe font toujours 
diflingués parmi fes enfans , lui paroi fient encore plus folidement 
fondées fur leur propre intérêt, fur rattachement & fur le 
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zèle que mérite, qu'infpirc la conftitution, & qu'on n'altérera 
jamais dans le cœur des bons citoyens. Chez euï tome paffion 
cède à l'amour de la pairie ; & fi quelque infinuation tendoit 
à l'afïbiblifTement de ce lien fâcré, ils la re poufferont avec 
horreur. 

Dans cette jufle confiance, & fans rien préjuger fur te 
voeu que les Colonies font autorifées à émettre relativement 
aux loix qui peuvent leur convenir, J'Afîèmblée Nationale 
a chargé les Comités réunis de conflitution , des colonies , 
de commerce & de marine, de rédiger fans délai des ptojeis 
d'organifation qui feront envoyés aux Colonies , non pour 
porter aucune atteinte à leur initiative, mais comme un recueil 
d'idées qui peuvent être faiutaires. Les afTemblées coloniales 
font exhortées à les confidérer d'après leur valeur intrinfèque , 
fans y attacher le poids d'aucun défir du Corps Jcgiflatif; 
elles pourront les adopter, les modifier, les rejeter même 
avec une entière liberté, en y fubllituant les autres proportions 
qu'elles croiroient avoir à faire pour leur plus grand bien. 
L'Aflèmblce Nationale ne doute pas qu'elles ne propofenc 
à la prochaine Légiflature les loix & les mefures les plus 
propres à concilier tous les intérêts des Colonies & de la 
métropole , & à concourir efficacement à la plus grande prof- 
périté de toutes les parties de l'empire François. 

Mandons & ordonnons à tous les Tribunaux , Corps 
adminillratifs & Municipalités, que ces préfèntes ils faflent 
tranferire iur leurs regiftres , lire , publier & afficher dans 
leurs reflons & départemens refpe&ifs , & exécuter comme 
Loi du Royaume. Mandons & ordonnons pareillement aux 
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Gouverneurs, Lieutenans généraux, Gouverneurs & Corn- 
mandans particuliers , ou à ceux qui les repréfenteront 
clans les îles & cofonies Françoifès, Orientales & Occiden- 
tales, Se à tous autres qu'il appartiendra , de s y conformer, & 
de tenir la main à fon exécution. En foi de quoi Nous avons figné 
& fait contrefigner cefdites pré fentes, auxquelles Nous avons 
fait appofer le Sceau de l'Etat. A Paris , le premier jour du 
mois de juin, l'an de grâce mil fept cent quatre-vingt-onze, 
& de notre règne le dix-huitième. Signé LOUIS. Et plus 
bas , M. L. F. DuPort. Et fcellées du Sceau de l'État. 

Certifié conforme a l'original. 



A PARIS, 
DE L' IMPRIMERIE ROYALE. 



M. D C C. X C I. 
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Relative aux Colonies. 

Donnée à Paris, le 28 Septembre 1791. 

JLOUIS, par la grâce de Dieu & par la Loi 
conftitutionnelle de l'État , Roi DES François: 
A tous préfens & à venir-, Salut. L'AffemLIée 
Nationale a décrété, & Nous voulons & ordonnons 
ce qui fuit : 

Décret de TAjfemllée Nationale, du 2S Septembre i?j) 1 . 
JL' Assemblée Nationale décrète: 

Article premier. 

Le Décret du 24 de ce mois, conftitutionnel pour les 
Colonies , fera porté à l'acceptation du Roi, 

I I. 

Les inftru&ions fur l'organifation des Colonies, adreffées 
à 111e de Saint-Domingue par le Décret du 1 5 juin dernier, 
feront également envoyées aux autres Colonies, pour fervir 
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de mémoire , en ce qui n'a pas été décidé par le Décret 
du 24 de ce mois ; & en conféquence , l'Aflèmblée colo- 
niale de la Martinique , dont les féances ont été fufpendues 
par le Décret du 29 novembre 1790, /ànctionné le 8 dé- 
cembre fuivant , rentrera en activité. 

I I I. 

La fùfpenfion du départ des Commiflàires du Roi 
deftinés à l'île de Saint-Domingue, eft levée. 

I V. 

Pour faire ce/Ter dans les Colonies l'effet des troubles 
& des diflentions qui y ont eu lieu , & opérer entre leurs 
habitans une réconciliation générale, le Décret du 14 de ce 
mois , fanélionné le 1 5 du même mois , portant abolition de 
toutes pour/uites & procédures fur les faits relatifs à la révo- 
lution , & amniftie générale en faveur des hommes de guerre, 
fera étendu auxdites Colonies; en conféquence, les Com- 
miflàires civils qui y ont été envoyés , cefferont toutes 
informations fur l'origine & les auteurs des troubles , & 
publieront dans chaque Colonie une proclamation, pour 
rappeler dans leurs foyers les citoyens domiciliés qui s'en 
font éloignes, & inviter tous les habitans à l'union, à la 
concorde & à l'oubli du pafle. 

MANDONS & ordonnons à tous les Corps 
adminiftratifs & aux Tribunaux, que les préfèntes 
ils ûflent confignçr dans leurs regiftres, lire, publier 
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& afficher dans le 1rs déprtemens & reffbrts ref- 

pedifs, & exécuter comme Loi du royaume. 
Mandons & ordonnons pareillement à tous les 
Officiers généraux de la Marine , aux Comman- 
dans des ports & arfenaux , aux Gouverneurs & 
Lieu tenans généraux, Gouverneurs & Commandans 
particuliers des Colonies orientales & occidentales, 
& à tous autres à qui il appartiendra , de fe con- 
former ponctuellement à ces préfentes. En foi de 
quoi Nous avons figné Iefdites préfentes, auxquelles 
Nous avons fait appofer le Sceau de l'Etat. A 
Paris, le vingt-huitième jour de feptembre, fan 
de grâce mil fept cent quatre-vingt-onze, & de 
notre règne le dix- huitième. Signe LOUIS. 
Et plus bas, M. L. F. DuPort. 

Certifié conforme à VoriginàL 



A PARIS, DE L'IMPRIMERIE ROYALE. 1791. 
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L O I 



N. e i3c>tf. 



Portant que tout homme eft libre en France , if que f 
quelleque foit fa couleur, H y jouit de tous les droits 
de Citoyen, s'il a les qualités prefcrites par la Conflit ut ion. 

Donnée à Paris, le \6 O&obre 179 t. 

JLi OUÏS, par la grâce de Dieu & par la Loi 
conftitutionnelle de l'État , Roi des François : 
A tous préfens & à venir ; Salut. 

L'Assemblée Nationale a décrété, & Nous 

voulons & ordonnons ce qui fuit. 

Décret de l'Assemblée Nationale , 
du 28 Septembre ijpi* 

I /Assemblée Nationale décrète ce qui fuit: 
Article premier. 
Tout individu eft fibre auffitôt qu'il cft entre en France. 



I I. 

Tout homme, de quelque couleur qu'il /bit, jouit en 
France de tous les droits de citoyen , s'il a les qualités 
prefcrites par la Conftitution pour les exercer. 

MANDONS & ordonnons à tous les Corps 
adminiftratifs & Tribunaux , que les préfentes ils 
fafll'rtt configner dans leurs regiftres , lire , publier & 
afficher dans leurs départemens & reflbrts refpe&ifs » 
& exécuter comme Loi du Royaume. En foi de quoi 
Nous avons figné ces préfentes , auxquelles Nous 
avons fait appofer le Sceau de l'Etat. A Paris , le fei- 
zième jour du mois d'oâobre,l'an de grâce mil fept cent 
quatre-vingt-onze , & de notre règne le dix-huitième. 
Si*ni. LOUIS. Et plus bas , M. L. F. D U P OR T. 
Et fcellées du Sceau de l'Etat. 

Certifié conforme à F original. 



A PARIS, DE L'IMPRIMERIE ROYALE. 17^1, 
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LOI Ê^ 

NV,S$. 
Qui fixe le nombre des Députés à nommer par les 
Colonies pour la Convention Nationale* 

Du ix Août 1792 , Tan quatrième de la Liberté. 

«L^'Assembl^e Nationale, confidérant que les colonies font 
partie intégrante de l'empire Français, que tous les citoyens qui 
les habitent , font , comme ceux de la métropole y appelés à 
la formation de la Convention Nationale ; 

Considérant que l'invitation qui a été faite aux citoyens Fran- 
çais , par fon a&e du 1 1 de ce mois 9 de nommer fans délai 
des repréfentans pour former la Convention Nationale , dans 
la même proportion que pour la légifljture actuelle, ne peut 
s'appliquer aux colonies 9 dont le mode de repréfenration 
n'efl pas encore déterminé par la loi ? décrète qu'il y a 
urgence. 

L'Aflemblée Nationale > après avoir déclaré l'urgence > dé- 
crète ce qui fuit : 

Article premier. 

Les colonies & poffefïîons extérieures de l'empire Français ; 
font invitées à concourir à la formation de la Convention 
Nationale , de la manière & dans les proportions fuivantes. 

I I. 

La partie Françaife de lîle Saint-Domingue nommera dix- 
huit députés à la Convention Nationale ; ce nombre fera réparti 
par l'aflemblée coloniale , entre les trois provinces de la 
colonie , dans les proportions des trois bafes du territoire ; 
de la population & des contributions* 

III. 

La colonnie de la Guadeloupe nommera quatre députés à la 
Convention Nationale. 
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La colonie de la Martinique nommera trois députés. 

La colonie de Sainte-Lucie nommera un député. 

La colonie de Tabago nommera un député. 

Lji colonie de Cayenne Ôc la Guianne Françaife nommera 
un député. 

La colonie de l'Ile Bourbon nommera deux députés, 

La colonie de l'île-de-France nommera deux députés. 

Les établiflemens Français dans l'Inde ; fa voir , Pondi- 
chery, Chandernagor , Mihé& autres réunis en une affem- 
blée éle&orale, nommeront deux députés. 

I V. 

Le nombre des fuppléans fera la moitié de celui des dépu* 
tés 9 dans les colonies de Saint-Domingue ? la Guadeloupe? 
la Martinique ; & dans celles qui ne nommeront qu'un député 5 
il fera nommé un fuppléant par chaque colonie. 

V. 

Les colonies & pofleflîons Françaifes au-delà du Cap-de- 
Bonne-Efpérance v pourront nommer un nombre de fuppléans 
égal à celui de leurs députés. 

V I. 

Les aflemblées primaires & éle&orales s'organiferont & 
procéderont aux éleâions , dans les formes preferites par 
l'inftruâion du 10 juillet 1791 , qui leur fera à cet eifec 
adfeflee par le pouvoir exécutif , fors les limitations & in- 
terprétations comprifes dans l'article fuivant. 

V I I. 

Immédiatement après la publication du préfent a&e ? tous 
les citoyens libres, de quelque état 9 condition ou couleur 
qu'ils foient , domiciliés depuis un an dans la colonie , à 
l'exception de ceux qui font en état de domefticiré * fe réuni- 
ront pour procéder à l'éîe&ion des députés qui doivent for- 
mer une Convention Nationale , foieot qu'ils foit convo- 
qués ou non pas les fonctionnaires publics déterminés par la lou 



Au nom de LA Nation, le Confeîl exé- 
cutif provifoire mande & ordonne à tous les 
Corps adminiftratifs & Tribunaux , que les 
prélëntes ils falfent consigner dans leurs regiitres , 
lire, publier & afficher dans leurs départemens 
& reiforts refpeâifs , & exécuter comme loi. 
En foi de quoi nous avons ligné. ces préfentes, 
auxquelles nous avons fait appoièr le fceau 
de lEtar, A Paris , le vingt-troifieme jour du mois 
d'août mil fept cent quatre - vingt-douze , l'an 
quatrième de la Liberté. Signé Roland. Contre- 
figné Danton. Et fcellées du fceau de l'État. 

Certifie conforme à l'exemplaire reçu par le 
Directoire du Département, timbré & certifié par 
U Minijlrc. 



A TOULOUSE,. 

Ih Plmprimene de J.-G. EESIAN, feul Imprimeur du Dépar- 
tement de Haute -Garonne > place St.-George , N°« 2.8^. 



— 5 — 



DÉCRET ^. 

DE LA 

CONVENTION NATIONALE, 

Du 5 Mars 1753, l'an fécond de ia république Franc oife, 

Qui déclare que toutes les Colonies Françoifes font en 

état de guerre. 

La Convention nationale, fur le rapport de fort 
comité de défenfe générale , décrète : 

Article premier. 

Toutes les colonies Françoifes font déclarées, jufqu'à 
ce qu'il en ait été autrement ftatué , comme étant en état 
de guerre. Il eft enjoint néanmoins aux gouverneurs géné- 
raux & autres agens militaires, ainfi qu'aux officiers de 
l'adminiftration civile , de fe concerter avec les commif- 
fiires nationaux civils, & d'obéir à toutes leurs réquifitions. 

IL 

Tous les hommes libres des colonies qui voudront 
prendre les armes pour la défenfe intérieure & extérieure 
des colonies, font autorifés à fe réunir en légions ou com- 
pagnies franches, qui feront organises par les gouverneurs 
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généraux & les commiflâires nationaux civils , d'après (es 
loix exiftantes , auxquelles il ne pourra êire dérogé. 

I I L 

LefJits commiflaires nationaux & gouverneurs généraux 
font autorifés à faire provifoî rement , dans les règlemens de 
police & de difeipline des ateliers, tous les changemens 
qu'ils jugeront néceffaires au maintien de la paix intérieure 
des colonies. 

I V 

Le miniftre de la marine donnera les ordres néceffaires 
pour faire tranfporter en France le régiment du Cap , qui 
prendra fon rang dans la ligne. 

V. 

Les citoyens qui ont été déportés de Saint-Domingue 
par ordre des commiflaires nationaux Ailhaux , Santhonax & 
Polverel, ou qui le ïèroient, ne pourront y retourner qu'après 
la ceffàtion des troubles dans cette colonie , & qu'après en 
avoir obtenu une autoriûtion fpécialc du corps légiflati£ 
Le miniftre de la marine cft chargé de donner les ordres 
néceffaires à tous les ports, pour l'exécution de cette diC* 
pôfition. 

V I. 

La Convention nationale approuve la formation des com- 
pagnies franches d'hommes libres^ faite à Saint Domingue , 
fous les ordres des çommiffàires nationaux civils. 

V I L 
Le miniftre de la marine eft chargé dorganifèr 
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pareillement en compagnies franches tous les naturels des 
colonies actuellement en France , conformément aux loix 
exiflantes, & de les faire paffer le plus promptement pofliblc 

à Saint-Domingue. 

Coilaiionné à l'original , par nous préfident & fecrétaires 
de la Convention nationale. A Paris , le 6 mars 179$ * 
l'an fécond de la république Frauçoife. Signé DUBOIS- 
Crancé , prêfideni ; J, Julien de Touloufe fit 
Prieur de la Marne, fecrétaires. 

Au nom de la Rép ub li qu e , le Confeil executif 
provifoire mande & ordonne à tous les Corps administratifs 
& Tribunaux, que la prcfeiue loi ils fafTent configner dans 
leurs regiftres , lire , publier & afficher , & exécuter dans 
leurs départemens & reflbrts refpe&ifs, en foi de quoi 
nous y avons appofé notre fignature & le fceau de la 
république. A Paris, le fepiièrne jour du mois de mars 
mil fept cent quatre-vingt-treize, l'an fécond de la répu- 
blique Françoife. Signé Beurnonville. Contre/igné Garât. 
Et fcellée du fceau de la republique. 

Certifié conforme à f original* 



A PARIS , DE IJIMPRIMERIE NATIONALE EXECUTIVE 

DU LOUVRE. 1723- . 



D É C R E Tïiiîïs 

DELA 

CONVENTION NATIONALE, 

Du 27 Juillet 17^3, l'an fécond de la république Françoife, 

Qui fupprime les Primes pour la Traite des 

Efclaves. 

J-jA Convention nationale décrète que toutes les 
primes accordées jufqu'à préfent pour la traite des efclaves, 
font fupprimées. 

Vifé par l'infpe fleur. Signé 7. C. Batteluer. 

Coïlationné à l'original , par nous préfident & fecrétaires de fa 
Convention nationale. A Paris , les jour & an que deflus. 
Signé Danton, préfiiient; Dupuy fiis & David ,Jccréiaiics. 

Au nom de LA République, le Confeil exécutif 
provifoire mande & ordonne à tous les Corps adminiftratifs 
& Tribunaux, que la préfente loi ils fafTent configner dans 
leurs regiftres , lire , publier & afficher , & exécuter dans 
leurs départemens & reflbrts refpeétifs ; en foi de quoi nous 
y avons appofé notre fignature & le fceau de la république. 



A Paris Je vingt- (èptic me f'our du mois de juillet mil fept cepi 

quatre-vingt-treize, Pan fécond de Ja république Françoife. 

Stgnê Garât. Centrefigtié Gohier. Et fcellée du fceau de 

la république. 

Certifié conforme à toriginah 





A PARIS. 

D£ L'IMPRIMERIE NATIONALE EXECUTIVE DU LOUVRE. 
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DÉCRET ïï^îS 

DELA 

CONVENTION NATIONALE, 

Du 19 Septembre 1793 * i' a n fécond de la république Françoife t 

une & indiviûblc , 

Qui autorife le payement des Primes if Gratifications 
accordées au Commerce , à V exception de celles pour 
la traite des Nègres. 

a Convention nationale, furie rapport de fon 
comité de commerce , décrète : 

Article premier. 

Le miniftre de l'intérieur eft autorifé à faire payer les 
primes, gratifications & encouragemens accordés au com- 
merce & aux fabriques , pour tout ce qui eft échu jufqu'au 
1 ." juillet dernier. 

I I. 

Aucunes primes , encouragemens ou gratifications , même 
échus, pour raifo» de la traite des nègres, ne pourront être 
payés, fous quelque prétexte que ce (bit. 

V'ifé par [infpeâleur. Signé BLAUX. 

CoIIationné à Forigtnaf , par nous préfident & fecrétaircs de U 
Convention nationale. A Paris, le 20 feptembre 1793 » l'an 



z 

fécond âe h république, une & indivisible. Signé BillAUD- 
Vahenne, piéfident; S. P. Lejeune & D. V. Ramel, 
ftcûiaim. 

Au nom de la République , leConfeil exécutif proyi* 
foire mande Si ordonne à tous les Corps adminiflratifs & 
Tribunaux , que la préfente loi ils&fîent configner dans leurs 
rcgiftrcs , lire , publier & afficher, & exécuter dans leurs 
départemens & reports refpeflifs ; en foi de quoi nous y avons 
appofé notre fignature & le fceau de la république. A Paris , 
le vingtième jour du mois de feptembre mil fepteem quatre* 
vingt - treize, Tan fécond de la république Françoife, 
une & indivifible. Signé Bouchotte. Contrejïgné Gohier. 
Et fccllée du fceau de la république. 

Certifié conforme à F original. 



A PARIS, 

DE L'IMPRIMERIE NATIONALE EXECUTIVE DU LOUVRE, 



jn. DCQ. xcm , l'an z* de U république. 
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DECRET N '"^ 

DE LA 

CONVENTION NATIONALE, 

Du 16. jour de Pluviôfe , an fécond de la République Françaïfe , 

une & indivifible , 

Qui abolit VEfclavage des Nègres dans 

les Colonies. 

La Convention nationale déclare que 
Tefciavage des Nègres dans toutes les Colonies eft aboli ; 
en conféquence elle décrète que tous les hommes , fans 
diftinétion de couleur, domiciliés dans les colonies, font 
citoyens Français , & jouiront de tous les droits aflurés par 
la conflitution. 

Elle renvoie au comité de falut public , pour lui faire 
inceffamment un rapport fur les mefures à prendre pour 
afïurer l'exécution du prêtent décret. 

Vifé parles infpeâturs. Signé Ac/GEJt, CoRDlSR Ù S. E. AÎQNNEL. 

CoHationné à l'original , par nous préfident & fecrétaires de la 

Convention nationale. A Paris, ie ±z Geraiinal, an fécond de 

h République Françaïfe, une & indivifible. Signé Amar, 

préfident; A. M. Baudot, Monnot, Ch. Pottier 3c 

Peyssard , fecrétaires. 

Au nom de la République , ie Confed exécutif provifoire 



mande & ordonne àtous les Corps adminiftratifs & Tribunaux,, 
que la préfènte loi ils faflènt configner dans leurs regiftres, 
lire» publier & afficher , & exécuter dans leurs départemens 
& reflbrts refpeflifs ; en foi de quoi nous y avons appofé 
notre fignature & le fceau de la République. A Paris, le 
vingt- deuxième jour de Germinal, an fécond de la 
République Françaife, une & indivifibfe. Signé Buchot, 
préfident par intérim. Cmtrejigné Gohïer Et fcellée da 
fceau de la République. 

Certifié conforma à ïori$waL 





A PARIS, 

DE L'MPAlÀtIRIE NATIONALE EXECUTIVE DU LOUVRE 
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Bulletin des Lois, N°. 10 j. 



ARRETE 



DU DIRECTOIRE EXECUTIF, 



Concernant la formation à! une compagnie de militaires noirs et 
de couleur des troupes des colonies. 

Du 3 Prairial an VI de la République française , une et indivisible. 

J Je Directoire exécutif, après avoir entendu le rapport du ministre de la 
marine et des colonies sur la nécessité de réunir dans un même lieu tous les mi- 
litaires noirs et de couleur des troupes des colonies qui se trouvent disséminés 
tant dans l'intérieur que dans les différons ports de la République; voulant de 
plus utiliser le zèle de ces défenseurs et leur attachement à la République, 
Arrête: 

Article premier. 

Les militaires noirs et de couleur qui se trouvent tant dans l'intérieur que dans 
les différens ports de la République, se réuniront à l'île d'Aix , pour y former, 
dans le plus court délai , une compagnie qui sera commandée par un capitaine 
noir de la seconde classe, et sera composée d'un lieutenant de la seconde classe 
et un sous-lieutenant, d'un sergent-major, quatre sergens, un caporal-fourrier , 
huit caporaux, un tambour et cent fusiliers. Elle pourra néanmoins être portée 
à un nombre plus considérable, sans augmentation d'officiers et de sous-officiers, 

IL L'nniforme sera, habit, gilet de drap bleu, paremens et revers pareils, 
culotte longue de tricot bleu; collet rouge, droit j boutons blancs, marqués d'une 
N.°J6, 7. 



ancre; chapeau oïdinaire, bordé d'un galon de fil noir, à cheval , de la longueur 
d'un pouce j la doubtute de l'habit et du gtkt, de serge blanche , et celle de lu 
culotte longue, en bonne toile écrue. 

III. Les appointemens des officiera, sous-officiers et volontaires, seront confor- 
mes à ceux des autres troupes de la République, d'après la loi du *3 floréal an Y. 

IV. Il sera donné des ordres à Paris et dans tous les ports, à tous les militaires 
des colonies noirs ou de couleur qui ne justifieront pas qu'ils sont atlachés à un 
corps, de se rendre sur-le-champ à l'île d'Aix; il leur sera en conséquence dé- 
livré des routes., 

V. Les officiers noirs et de couleur qui , conformément à l'article VI de 
l'arrêté du Directoire du 9 vendémiaire an VI, sont passés à la guerre et y sont 
employés à la suite des corps de ce département, ne sont point compris dans le 
présent arrêlé; mais tous les militaires qui n'y sont point employés, ainsi que 
ceux qui reviendront soit des colonies, soit des prisons d'Angleterre, seront tenus 
de se rendre â l'île d'Aix, pour servir dans ladite compagnie ou à la suite. Les 
officiers non employés ne jouiront de leur traitement de réforme qu'à compler du 
jour de leur arrivée à la compaguie, et auront les rations de campagne, ou 10 sous 
par jour pour leur en tenir lieu, conformément à l'arrêté du Directoire du 11 
brun a re an V. 

VI. Aussitôt qu'un militaire de couleur, faisant partie des troupes coloniales, 
débarquera n importe dans quel port de la République, l'ordonnateur ou com- 
missaire principal de la marine, ou autre chef d'administration, sera tenu de 
lui faire délivrer de suite une feuille de route par le commissaire des guerres de 
l'endroit, pour se rendre à l'île d'Aix. Ils ne pourront venir à Paris que sur 
des molifs valables, et avec un congé du ministre de la marine et des colonies. 

VII. Lorsque ces officiers, sous -officiers et volontaires coloniaux seront ainsi 
réunis, ils seront assujélis à la discipline établie pour toutes les autres troupes de 
la République; ils seront aux ordres du commandant d'armes de Rochefort, et de 
l'ordonnateur de la marine , qui les utilisera le plus qu'il sera possible. 

VIII. Tous les militaires noirs ou de couleur, qui sont à la suite de la demi- 
brigade de la marine de Rochefort, passeront dans la nouvelle compagnie, la- 
quelle continuera de faire le service à la suite de ladite demi - brigade , et sera 
sous les ordres du commandant. 

IX. Les officiers de cette compagnie ne pourront remplir les places de capi- 
taine, lieutenant et sous lieutenant, qu'autant qu'ils auront été promus à ces 
crades soit par le Directoire, soit par commission de ses agens dans les colonies. 
Les officiers à la suite ne jouiront pareillement de leurs traite*nens de réforme, 
qu'autant qu'ils justifieront légalement de leurs grades. 
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X. Cette compagnie sera entièrement à la disposition du ministre de la marine 
et des colonies, qui pourra, dans tous Ips cas, employer ces militaires de la 
manière qu'il jugera convenable au bien du service. 

XT. Cette compagnie sera commandée par le C.* n Marin Pedre , qui proposera 
au ministre le choix à faire» parmi les militaires noirs ou de couleur , des officiers 
les plus propres à remplir les places de lieutenant et sous- lieutenant, et suivant 
les conditions exprimées en l'article IX du présent arrêté. Il en sera de même 
pour les sous-officiers y qui, ainsi, que les officiers, et conformément à la loi, de- 
vront savoir lire et écrire. 

XII, H sera pourvu à la solde, aux rations, aux effets d'habillement, d'équi- 
pement, d'armement et de casernement desdits militaires, conformément aux lois 
et d'aprcà les revues de l'ordonnateur delà marine à Rocheiort; et cette dépense 
sera prise, pour les années VI et VII , sur les fonds affectés au service des troupes 
de la marine. 

Les ministres de la marine et de la guerre demeurent chargés, chacun pour 
ce qui le concerne, du présent arrêté, qui sera imprimé au Bulletin des lois. 

Pour expédition conforme, signé Merlin,, président; 
par le Directoire exécutil , le secrétaire générai, Laôarde. 



A Paris, de l'Imprimerie du Dépôt des Lois, place du Carrousel. 



TABLES DES VOLUMES 



TABLE DU TOME I 

Henrion De Pansey (Pierre-Paul-Nicolas, baron de): Mé- 
moire pour un nègre qui réclame sa liberté. (Paris), Héris- 
sant, 1770, 29 pp. 

Sacy (Claude-Louis-Michel de): L'Esclavage des Américains 
et des Nègres. - Paris, Demonville, 1775, 12 pp. 

Du Commerce des Colonies, ses principes et ses lois. La 
Paix est de temps de régler & d'agrandir le commerce. - 
SI, 1785, 1 f. non chiffré, 63 pp., 1 f. non chiffré. 

L'esclavage des Nègres aboli, ou Moyens d'améliorer leur 
sort. - Paris, Froullé, 1789, 14 pp. 

[Lescallier (Daniel)]: Réflexions sur le sort des Noirs 
dans nos colonies. - (Paris), 1789, 71 pp. 

Grégoire (Abbé Henri): Mémoire en faveur des gens de 
couleur ou sang-mêlés de St.-Domingue, & des autres Isles 
françaises de l'Amérique, adressé à l'Assemblée Nationale. - 
Paris, Belin, 1789, 52 pp. 

Cournand (Abbé Antoine de): Réponse aux Observations 
d'un habitant des colonies, sur le Mémoire en faveur des 
gens de couleur, ou sang-mêlés, dé Saint-Domingue, & des 
autres Isles françaises de l'Amérique, par M. Grégoire, Curé 
d'Emberménil, Député de Lorraine. - (Paris) s.d. (1789), 
37 pp. 



TABLE DU TOME II 



Sibire (Abbé Sébastien- André): L'Aristocratie négrière, ou 
Réflexions philosophiques et historiques sur l'esclavage et 
l'affranchissement des Noirs, dédiées à l'Assemblée Natio- 
nale; par M. l'abbé Sibire, ancien ami des Africains, et 
leur premier missionnaire dans le Royaume de Loango. - 
Paris, Lesclapart et Desray, 1789, 2 ff . non chiffrés et 124 pp. 



TABLE DU TOME III 



[Lecointe-Marsillac]: Le More-Lack, ou Essai sur les 
moyens les plus doux & les plus équitables d'abolir la 
traite & l'esclavage des Nègres d'Afrique, en conservant 
aux Colonies tous les avantages d'une population agricole. - 
Londres et Paris, Prault, 1789, 2 fï. non chiffrés et 288 pp. 



TABLE DU TOME IV 



1 Reflexions sur l'abolition de la Traite & la liberté des 
Noirs. - Orléans, L.P. Couret, s.d. (1789), 14 pp. 

2 Traite des Nègres. A Messieurs les Députés à l'Assemblée 
Nationale. - Paris, Baudouin, 4 pp. 

3 Cournand (Abbé Antoine de): Requête présentée à Nossei- 
gneurs de l'Assemblée Nationale, en faveur des gens de cou- 
leur de l'île de Saint-Domingue. - (Paris), s.d. (1790), 11 pp. 

4 L'Homme redevenu homme, ou les Africains à l'Assemblée 
Nationale. Par un ancien capitaine d'infanterie. - S.I., 1790, 
16 pp. 

5 II est encore des Aristocrates, ou Réponse à l'infâme au- 
teur d'un écrit intitulé: Découverte d'une conspiration 
contre les intérêts de la France. (Paris), s.d. (1790) 15 pp. 

6 Laborie (Chevalier de): Propositions soumises à l'examen 
du Comité de Marine de l'Assemblée Nationale. - Paris 
Cellot, 1790, 30 pp. 

7 Mandar (Théophile): Observations sur l'esclavage et le 
commerce des Nègres. Pour répondre aux questions insé- 
rées dans le Journal de Paris... - (Paris), Imp. Grand, s.d. 
(1790), 28 pp. 

8 Gouge (Olympe de): Réponse au champion américain, ou 
colon très-aisé à connoître. - (Paris), s.d. (1790), 8 pp. 



9 Grégoire (Abbé Henri): Lettre aux philantropes, sur les 
malheurs, les droits et les réclamations des gens de cou- 
leur de Saint-Domingue, et des autres îles françoises de 
T Amérique. - Paris, Belin... et au Bureau du Patriote Fran- 
çois, octobre 1790, 1 f. non chiffré et 21 pp. 

10 Lettres des diverses Sociétés des Amis de la Constitution, 
qui réclament les droits de Citoyen actif en faveur des 
hommes de couleur des Colonies. - (Paris), Imprimerie du 
Patriote François, s.d. (1791), 19 pp. 

11 Pépin: Adresse d'un patriote françois à l'Assemblée Na- 
tionale sur la Traite des Noirs. Avril 1791. - (Paris), Impri- 
merie de Vaîleyre, s.d. (1X91), 14 pp. 

12 Pétition [ampliative en faveur des Blancs et des Noirs, et 
Projet d'un Traité important pour les Colonies et pour 
l'Etat.] - (Paris), s.d. (1791), 2 ff. non chiffrés et 12 pp. 

13 Baux (J.-L.) & Gensonne (Armand): Lettres importantes 
relatives à la question des citoyens de couleur. - (Paris), 
Imprimerie du Patriote François, s.d. (mai 1791), 3 pp. 

14 Grégoire (Abbé Henri): Lettre aux citoyens de couleur, 
et nègres libres de Saint-Domingue, et des autres Isles Fran- 
çoises de l'Amérique. - (Paris), Imprimerie du Patriote 
François, s.d. (1791), 15 pp. 



TABLE DU TOME V 



Bonnemain (Antoine- Jean-Thomas): Régénération des co- 
lonies, ou moyens de restituer ^graduellement aux hommes 
leur état politique, et d'assurer la prospérité des Nations; 
et moyens pour rétablir promptement l'ordre dans les co- 
lonies Françaises. - Paris, Imprimerie du Cercle Social... 
1° mars 1792, 111 pp. et 2 tableaux dépliants. 



2 Kersaint (Armand-Guy): Moyens proposés à l'Assemblée 
Nationale, pour rétablir la paix et Tordre dans les Colonies. - 
Paris, Imprimerie du Cercle Social, 1792, 34-(2)-48 pp. 

3 Adresse à la Convention Nationale, à tous les Clubs et 
Sociétés Patriotiques, pour les Nègres détenus en esclavage 
dans les Colonies Françaises de l'Amérique, sous le régime 
de la République. - Paris, Imprimerie Galletti, s.d. (1793) 
15 pp. 

4 Dorfeuille (Antoine): Discours prononcé après la lecture 
du Décret sur les Hommes de couleur, dans la fête célébrée 
à Commune-Affranchie le 20 Ventôse, en présence des Re- 
présentans du Peuple Fouché, Laporte, Méaulle. - Commune- 
Affranchie, Imprimerie Républicaine, s.d. (an II), 1 p. 

5 Chaumette (Anaxagoras): Discours prononcé au nom de 
la Commune de Paris, le Décadi 30 pluviôse, Tan II de la 
République Française, une et indivisible, à la fête célébrée 
à Paris, en réjouissance de l'abolition de l'esclavage. - (Paris), 
Imprimerie Nationale, s.d. (an II), 22 pp. 

6 Larivalliere: Les Africains, ou le Triomphe de l'huma- 
nité, comédie en un acte et en prose, représentée sur les 
principaux théâtres de la République. - Paris, Meurant, 
l'an III, 48 pp. 



TABLE DU TOME VI 



Discours sur la nécessité d'établir à Paris une Société pour 
concourir, avec celle de Londres, à l'abolition de la traite 
& de l'esclavage des Nègres. Prononcé le 19 février 1788, 
dans une Société de quelques amis, rassemblés à Paris, à 
la prière du Comité de Londres. - (Paris), s.d. (1788), 32 pp. 

Condorcet (J.A.N. de Caritat, marquis de)]: Réflexions sur 
l'esclavage des nègres. Par M. Schwartz, Pasteur du Saint 
Evangile à Bienne, Membre de la Société économique de 
B.***. Nouvelle édition revue & corrigée. - Neufchatel et 
Paris, Froullé, 1788, IV-VIII-86 pp. 



3 Reglemens de la Société des Amis des Noirs. - S.l. (Paris), 
s.d. (1789), 46 pp. 

4 Tableau des Membres de la Société des Amis des Noirs. 
Année 1789. - S.l. (Paris), s.d. (1789), 8 pp. 

5 Description d'un navire négrier. - S.l. (Paris), s.d. (1789) 
15 pp. et une planche dépliante. 

6 Réponse à l'écrit de M. Malouet sur l'esclavage des nègres. 
Dans lequel est exprimé le voeu formé par les colons d'avoir 
des Représentans aux Etats-Généraux. Par un Membre de 
la Société des Amis des Noirs. - S.l. (Paris), 1789, 2 ff. non 
chiffrés et 99 pp. 

7-8 Condorcet (J.A.N. de Caritat, marquis de): Au Corps 
Electoral, contre l'esclavage des Noirs. Sur l'admission des 
députés des planteurs de Saint-Domingue dans l'Assemblée 
Nationale. [Extraits du tome XVI des Oeuvres Complètes, 
Brunswick et Paris, Heinrichs, 1804, pp. 147-166]. 



TABLE DU TOME VII 



Lettre à MM. les Députés des Trois Ordres, pour les en- 
gager à faire nommer par les Etats-Généraux, à l'exemple 
des Anglois, une Commission chargée d'examiner la cause 
des Noirs. - S.l. (Paris), s.d. (mai 1789), 51 pp. 

Lettre de la Société des Amis des Noirs, à M. Necker, 
avec la Réponse de ce Ministre. - S.l. (Paris), s.d. (1789), 
14 pp. 

Bris sot (Jean-Pierre): Mémoire sur les Noirs de l'Amérique 
Septentrionale, lu à l'Assemblée de la Société des Amis des 
Noirs, le 9 février 1789... - Paris, au Bureau du Patriote 
François, 20 décembre 1789, 56 pp. 

[Lanthenas (François-Xavier)]: M. Lamiral réfuté par lui- 
même, ou Réponse aux Opinions de cet auteur, sur T aboli- 
tion de la Traite des Noirs, suivie de quelques idées sur 
les établissemens libres que la France ne doit point différer 
de faire au Sénégal. Par un Ami des Blancs & des Noirs. - 
(Paris), Imp. Potier de Lille, 1790, 80 pp. 



5 Clarkson (Thomas): Lettre aux auteurs du Journal de 
Paris. - (Paris), Imp. V-ve Hérissant, s.d. (1790), 4 pp. 

6 Viefville des Essars (Jean-Louis de): Discours et projet 
de loi pour l'affranchissement des nègres, ou l'adoucisse- 
ment de leur régime, et Réponse aux objections des Colons. - 
Paris, Imprimerie Nationale, s.d. (1790), 40 pp. 

7 Adresse à l'Assemblée Nationale, pour l'abolition de la 
Traite des Noirs. Par la Société des Amis des Noirs de 
Paris. Février 1790. - Paris, Imprimerie de Potier de Lille, 
1790, 1 f. non chiffré et 22 pp. 

8 Seconde Adresse à l'Assemblée Nationale, par la Société 
des Amis des Noirs, établie à Paris. - (Paris), Imprimerie du 
Patriote François, s.d. (9 avril 1790), 7 pp. 



TABLE DU TOME VIII 



1 Petion (Jérôme): Discours sur la traite des Noirs. - Paris, 
Desenne, avril 1790, 2 ff. non chiffrés et 80 pp. 

2 Liste des ouvrages sur la traite et l'esclavage. - (Paris), 
Imprimerie du Patriot François, s.d. (1790), 4 pp. 

3 Adresse aux Amis de l'humanité, par la Société des Amis 
des Noirs, sur le plan de ses travaux. Lue au Comité, le 
4 juin 1790, et imprimée par son ordre. - (Paris), Imprimerie 
du Patriote François, s.d. (1790), 4 pp. 

4 Reflexions sur le Code Noir, et Dénonciation d'un crime 
affreux, commis à Saint-Domingue; adressés à l'Assemblée 
Nationale par la Société des Amis des Noirs. - Paris, Impri- 
merie du Patriote François, août 1790, 15 pp. 

5 Bris sot (Jean-Pierre): Réplique à la première et dernière 
lettre de Louis-Marthe Gouy, Défenseur de la Traite des 
Noirs et de l'Esclavage. - Paris, Belin, et au Bureau du 
Patriote François, 10 février 1791, 1 f. non chiffré et 54 pp. 



6 Plainte de la Société des Amis des Noirs, contre M. Dillon, 
à l'Assemblée Nationale. - SI (Paris), s.d. (1791), 3 pp. 

7 La Société des Amis des Noirs à Arthur Dillon, Député 
de la Martinique à l'Assemblée Nationale. - (Paris), Impri- 
merie du Patriote François, s.d. (1791), 11 pp. 

8 Bris sot (Jean-Pierre): Discours sur la nécessité de main- 
tenir le décret rendu le 15 mai en faveur des hommes de 
couleur libres, prononcé le 12 septembre 1791, à la séance 
de la Société des Amis de la Constitution... Imprimé par 
ordre de la Société. - S.l. (Paris), s.d. (1791), 28 pp. 

9 Brissot (Jean-Pierre): Discours sur un projet de décret 
relatif à la révolte des noirs, prononcé à l'Assemblée Na- 
tionale le 30 octobre 1791. - Paris, Imprimerie Nationale, 
1791, 17 pp. 

10 Correspondance secrette des Colons députés à l'Assemblée 
Constituante, servant à faire connaître l'esprit des colons en 
général, sur la Révolution. - Paris, Imprimerie d'Anjubault, 
s.d. (1793), 43 pp. 

11 Frossard (Benjamin-Sigismond): Observations sur l'aboli- 
tion de la traite des Nègres. Présentées à la Convention 
Nationale. - S.l. (Paris), Imprimerie de GuefEer, 1793, 1 f. 
non chiffré et 32 pp. 

12 Wadstrom (Charles-Bernard): [Additions aux règlemens de 
la Société des Amis des Noirs et des Colonies]. - S.l. (Paris), 
s.d. (an II), 6 pp. 

13 Lettre de la Société des Amis des Noirs, aux Auteurs de 
la Décade Philosophique. - S.l. (Paris), s.d. (an IV?), 8 pp. 

14 Wadstrom (Charles-Bernard): Adresse au Corps Législatif 
et au Directoire Exécutif de la République Française. - 
(Paris), Imprimerie des Sciences et Arts, s,d., 1 f . non chiffré 
et 9 pp. 



15 Wadstrom (Charles-Bernard): [Note sur la réunion de la 
Société des Amis des Noirs du 7 floréal an VI]. - S.l. (Paris), 
s.d., 4 pp. 

16 Société des Amis des Noirs et des Colonies. Décret de la 
Convention Nationale, du 16-ème jour de Pluviôse, an se- 
cond de la République Française Une et Indivisible, qui 
abolit l'esclavage des Nègres dans les Colonies. - S.L (Paris) 
s.d. (an VII- 1799), 3 pp. 



TABLE DU TOME IX 



Claviere (Etienne): Adresse de la Société des Amis des 
Noirs, à l'Assemblée Nationale, à toutes les Villes de Com- 
merce, à toutes les Manufactures, aux Colonies, à toutes les 
Sociétés des Amis de la Constitution; Adresse dans laquelle 
on approfondit les relations politiques et commerciales entre 
la Métropole et les Colonies, etc. Rédigée par E. Claviere, 
Membre de cette Société. Seconde édition, revue et corrigée. 
- Paris, Desenne et au Bureau du Patriote François, 10 
juillet 1791, in-8°, XXVIII et pp. (3)-318 (par erreur de 
pagination, celle-ci passant de 240 à 291 sans manque de 
texte). 



TABLE DU TOME X 



Cugoano (Ottobah): Réflexions sur la traite et l'esclavage 
des nègres, traduites de l'Anglais d'Ottobah Cugoano, afri- 
quain, esclave à la Grenade et libre en Angleterre [par 
Antoine Diannyère]. - Londres et Paris, Royer, 1788, XII- 
194 pp. 



TABLE DU TOME XI 



1 Précis des gémissemens des sang-mêlés dans les Colonies 
Françaises. Par J.M.C. Américain, Sang-mêlé. - Paris, Bau- 
douin, 1789, 16 pp. 

2 Oge Jeune (Vincent): Motion faite à l'Assemblée des Co- 
lons Habitans de S. Domingue, à l'Hôtel de Massiac, Place 
des Victoires. - SX (Paris), s.d. (1789), 7 pp. 

3 Lettre des Commissaires des Citoyens de couleur en Fran- 
ce, à leurs frères et commettans dans les Isles Françoises. - 
SX (Paris), s.d. (juin 1791), 7 pp. 

4 Concordat, ou Traité de paix entre les Citoyens Blancs et 
les Citoyens de Couleur des quatorze paroisses de la Pro- 
vince de l'Ouest de la partie française de Saint-Domingue. - 
(Paris), Imprimerie du Patriote François, s.d. (1791), 15 pp. 

5 Page (Pierre-François): Réflexions sur les colonies. - (Paris), 
Imprimerie Potier de Lille, s.d. (1792), 11 pp. 

6 Milscent (Claude-Louis-Michel): Du régime colonial. - 
Paris, Imprimerie du Cercle Social, 1792, 39 pp. 

7 Raimond (Julien): Réflexions sur les véritables causes des 
troubles et des désastres de nos colonies, notamment sur 
ceux de Saint-Domingue, avec les moyens à employer pour 
préserver cette colonie d'une ruine totale; adressées à la 
Convention Nationale... - Paris, Imprimerie des Patriotes, 
1793, 36 pp. 

8 Dubois: L'Union Américaine produit par la liberté fran- 
çaise. Par la C-ne Dubois. - SX (Paris), s.d. (1794), 2 pp. 

9 Corbin (Lucidor F.): Hymne des citoyens de couleurs, par 
la citoyenne Corbin, créole et républicaine. - Paris, chez 
Colubrier, graveur, s.d, (1794), 2 pp. 



10 Corbin (Lucidor F.): Discours de la citoyenne Lucidor F. 
, Corbin, Créole Républicaine, prononcée (sic) par elle-même 

au Temple de la Raison, l'an- 2° de la Liberté. - Paris, chez 
Colubrier, graveur, s.d., 2 pp. 

11 Larchevesque-Thibaud (GJ.B.): Lettre d'un colon de 
Saint-Domingue à un de ses amis. - (Paris), Imprimerie Ch. 
Desbrière, s.d. (an IV), 1 f. non chiffré et 13 pp. 

12 Toussaint-Louverture: Extrait du Rapport adressé au 
Directoire exécutif par le citoyen Toussaint-Louverture, 
général en chef des Forces de la République française à 
Saint j Domingue. - Au Cap Français, chez P. Roux, s.d. (an 
V), 40 pp. 

13 Dufay (Louis-Pierre): Opinion sur le titre III de la réso- 
lution soumise au Conseil des Anciens, concernant l'organi- 
sation de la Constitution dans les Colonies. De l'état et des 
droits de citoyen pour les Noirs dans les Colonies. - (Paris), 
Baudouin, s.d. (1798), 12 pp. 

14 Toussaint-Louverture: Réfutation de quelques assertions 
d'un Discours prononcé au Corps législatif le 10 Prairial an 
cinq, par Viénot-Vaublanc. - S.l. (Le Cap), s.d. (brumaire 
an VI), 32 pp. 

15 Mentor (Etienne- Victor): Conseil des Cinq-Cents. Discours 
prononcé dans la séance du 12 prairial an 6. - (Paris), Impri- 
merie Nationale, an 6, 3 pp. 

16 Mentor (Etienne- Victor): Conseil des Cinq-Cents. Discours 
sur le projet de résolution tendant à faire annuler les dettes 
contractées pour achat de Noirs. Séance du 24 Vendémiaire 
an 7. -, (Paris), Imprimerie Nationale, brumaire an 7, 4 pp. 

17 Thomany (Pierre): Conseil des Cinq-Cents. Motion d'ordre 
sur l'anniversaire de la liberté des noirs dans les colonies 
françaises. Séance du 16 pluviôse an 7. - Paris, Imprimerie 
Nationale, pluviôse an 7, 4 pp. 

18 Constitution de la Colonie Française de Saint-Domingue. 
Du 17 août 1801 (29 thermidor an 9). - Paris, Imprimerie 
du Dépôt des Lois, s.d. (1801), 12 pp. 



TABLE DU TOME XII 



1 Loi relative aux Colonies, avec l'Exposition des motifs qui 
en ont déterminé les dispositions. Donnée à Paris le 1° juin 
1791. - Paris, Imprimerie Royale, 1791, 12 pp. 

2 Loi relative aux Colonies. Donnée à Paris, le 28 septem- 
bre 1791. - Paris, Imprimerie Royale, 1791, 3 pp. 

3 Loi portant que tout homme est libre en France, & que 
quelle que soit sa couleur, il y jouit de tous les droits de 
Citoyen, s'il a les qualités prescrites par la Constitution. 
Donnée à Paris, le 16 Octobre 1791. - Paris, Imprimerie 
Royale, 1791, 2 pp. 

4 Loi qui fixe le nombre des Députés à nommer par les Co- 
lonies pour la Convention Nationale. Du 22 août 1792, 
l'an quatrième de la Liberté. - Toulouse, Imprimerie Besian, 
s.d., 3 pp. 

5 Décret de la Convention Nationale, du 5 mars 1793, Tan 
second de la République Française, qui déclare que toutes 
les Colonies Françaises sont en état de guerre. - Paris, 
Imprimerie Nationale, 1793, 3 pp. 

6 Décret de la Convention Nationale, du 27 juillet 1793, 
l'an second de la République Française, qui supprime les 
Primes pour la Traite des Esclaves. - Paris, Imprimerie 
Nationale, 1793, 2 pp. 

7 Décret de la Convention Nationale, du 19 septembre 1793, 
Tan second de la République Française, une & indivisible, 
Qui autorise le payement des Primes & Gratifications accor- 
dées au Commerce, à l'exception de celles pour la traite 
des Nègres. - Paris, Imprimerie Nationale, 1793, 2 pp. 

8 Décret de la Convention Nationale, du 16. jour de Plu- 
viôse, an second de la République Française, une & indivi- 



sible, Qui abolit l'esclavage des Nègres dans les Colonies. - 
Paris, Imprimerie Nationale, an II, 2 pp. 

9 Arrête du Directoire Exécutif, concernant la formation 
d'une Compagnie de militaires noirs et de couleur des 
troupes des Colonies. Du 3 prairial an VI de la Répu- 
blique française, une et indivisible. - Paris, Imprimerie du 
Dépôt des Lois, s.d. (1798), 3 pp. 

10 Table générale des ouvrages contenus dans les douze volu- 
mes de la collection « La Révolution française et l'abolition 
de l'esclavage ». 

11 Index des auteurs et des titres anonymes. 



INDEX DES AUTEURS 
ET DES TITRES ANONYMES 



INDEX DES AUTEURS ET DES TITRES ANONYMES 



(Le\chiffre romain indique le volume de la collection, le chiffre arabe 
désigne le numéro d'ordre du texte dans le volume.) 

Adresse à l'Assemblée Nationale, pour l'abolition de la Traite 
des Noirs. Par la Société des Amis des Noirs de Paris. Février 
1790 (VII - 7). 

Adresse à la Convention Nationale, à tous les Clubs et Sociétés 
Patriotiques, pour les Nègres détenus en esclavage dans les 
Colonies Françaises de l'Amérique, sous le régime de la 
République. 1793. (V - 3). 

Adresse aux Amis de l'Humanité, par la Société des Amis des 
Noirs, sur le plan de ses travaux. Lue au Comité le 4 juin 
1790. 1790 (VIII - 3). 

Arrête du Directoire Exécutif, concernant la formation d'une 
Compagnie de militaires noirs et de couleur des troupes 
des Colonies. Du 3 prairial an VI. - {XII - 9). 

Au Corps Electoral, contre l'esclavage des Noirs. - Voir Con- 
dorcet (VI - 7-8). 

Baux (J.L.) & Gensonne (Armand): Lettres importantes rela- 
tives à la question des citoyens de couleur. 1791. - (IV - 13). 

Bonnemain (A.J.T.): Régénération des colonies, ou moyens de 
restituer graduellement aux hommes leur état politique, et 
d'assurer la prospérité des Nations; et moyens pour rétablir 
promptement l'ordre dans les Colonies françaises. 1° mars 
1792. - (V - 1). 

Borgella - Voir: Constitution de la Colonie Française de Saint- 
Domingue. 

Bris SOT (J.P.): Discours sur la nécessité de maintenir le décret 



rendu le 15 mai 1791, en faveur des hommes de couleur 
libres, prononcé le 12 septembre 1791 à la séance de la 
Société des Amis de la Constitution. 1791. - (VIII - 8). 

Bris sot (J.P.): Discours sur un projet de décret relatif à la 
révolte des noirs, prononcé à l'Assemblée Nationale le 30 
octobre 1791. 1791. - (VIII - 9). 

Bris sot (J.P.): Mémoire sur les Noirs de l'Amérique Septentrio- 
nale, lu à l'Assemblée de la Société des Amis des Noirs le 
9 février 1789. 1789. - (VII - 3). 

Bris sot (J.P.): Réplique à la première et dernière lettre de 
Louis-Marthe Gouy, défenseur de la traite des Noirs et de 
l'esclavage. 10 février 1791. - (VIII - 5). 

Brissot (J.P.) - voir: Adresse à l'Assemblée Nationale pour 
l'abolition de la traite des Noirs. Février 1790 (VII - 7). 

— voir: Adresse aux amis de l'humanité... (VIII - 3). 

— voir: Plainte de la Société des Amis des Noirs contre M. 
Dillon (VIII - 6). 

— voir: Seconde adresse à l'Assemblée Nationale... (VII - 8). 

— voir: Société (La) des Amis des Noirs à Arthur Dillon... 
(VIII - 7). 

Cercle Social - voir: Bonnemain (A.J.T.): Régénération des 
Colonies... (V - 1). 

— voir: Kersaint (A.G.): Moyens proposés à l'Assemblée Na- 
tionale... (V - 2). 

— voir: Milscent (C.L.M.): Du régime colonial. (XI - 6). 

Chaumette (P.J.A.): Discours prononcé au nom de la Com- 
mune de Paris, le décadi 30 pluviôse l'an II... à la fête 
célébrée à Paris, en réjouissance de l'abolition de l'esclavage. 
1794. - (V - 5). 

Clarkson (Thomas): Lettre aux auteurs du Journal de Paris. 
1790 (VII - 5). 

Claviere (E.): Adresse de la Société des Amis des Noirs, à 
l'Assemblée Nationale, à toutes les villes de commerce, à 
toutes les manufactures, aux colonies, à toutes les Sociétés 
des Amis de la Constitution; adresse dans laquelle on appro- 



fondit les relations politiques et commerciales entre la 
Métropole et les colonies. 10 juillet 1791. - (IX - 1). 

— voir: Plainte de la Société des Amis des Noirs contre M. 
■Dillon (VIII - 6). 

— voir: Société (La) des Amis des Noirs à Arthur Dillon 
(VIII - 7). 

Code Noir - voir: Réflexions sur le Code Noir. 1790. - (VIII - 4). 

Collet - voir: Constitution de la Colonie Française de Saint- 
Domingue (XI - 18). 

Commerce des Colonies - voir: Du Commerce des Colonies 
(I - 3). 

Commune - Affranchie - voir: Dorfeuille (A.): Discours... an 
II (V - 4). 

Concordat, ou Traité de paix entre les citoyens blancs et les 
citoyens de couleur des quatorze paroisses de la Province de 
l'Ouest de la partie française de Saint-Domingue. 1791. - 

(XI - 4). 

Condorcet (J.A.N. de Caritat, marquis de): Au Corps Electoral, 
contre l'esclavage des Noirs. Sur l'Admission des Députés 
des planteurs de Saint-Domingue dans l'Assemblée Nationale. 
(1789). - (VI - 7 & 8). 

Condorcet (J.A.N. de Caritat, marquis de): Réflexions sur 
l'esclavage des nègres. Par M. Schwartz, Pasteur du Saint- 
Evangile à Bienne. 1788. - (VI - 2). 

Condorcet - voir: Règlement de la Société des Amis des Noirs... 
(VI - 3). 

— voir: Tableau des Membres de la Société des Amis des 
Noirs... (VI - 4). 

Constitution de la Colonie Française de Saint-Domingue. Du 
17 août 1801. - (XI - 18). 

Corbin (Lucidor F.): Discours de la citoyenne Lucidor F. Corbin, 
Créole Républicaine, prononcée (sic) par elle-même au 
Temple de la Raison l'an II°... - (XI - 10). 

Corbin (Lucidor F.): Hymne des citoyens de couleurs. 1794. - 
(XI - 9). 



Correspondance Secrette des Colons députés à l'Assemblée 
Constituante, servant à faire connaître l'esprit des colons 
en général... 1793. - (VIII - 10). 

Cournand (Abbé A. de): Réponse aux Observations d'un habi- 
tant des colonies, sur le Mémoire en faveur des gens de 
couleur, ou sang-mêlés, de Saint-Domingue, & des autres 
Isles françoises de l'Amérique, adressé à l'Assemblée Natio- 
nale, par M. Grégoire, Curé d'Embermenil... 1789. - (I - 7). 

Cournand (Abbé A. de).: Requête présentée à Nosseigneurs de 
l'Assemblée Nationale, en faveur des gens de couleur de l'île 
de Saint-Domingue. 1790. - (IV - 3). 

Cugoano (Ottobah): Réflexions sur la traite et l'esclavage des 
nègres, traduites de l'anglais d'Ottobah Cugoano, Africain, 
esclave à la Grenade et libre en Angleterre. 1788. - (X - 1). 

Décade Philosophique - voir: Lettre de la Société des Amis 
des Noirs aux auteurs de la Décade Philosophique. (VIII - 
13). 

Découverte d'une conspiration contre les intérêts de la France... 
voir: Il est encore des Aristocrates... (IV - 5). 

Décret de la Convention Nationale, du 5 mars 1793, qui dé- 
clare que toutes les colonies françaises sont en état de 
guerre... 1793. (XII - 5). 

Décret de la Convention Nationale, du 27 juillet 1793, qui 
supprime les primes pour la traite des esclaves. 1793. - 
(XII - 6). 

Décret de la Convention Nationale, du 19 septembre 1793, 
qui autorise le payement des primes & gratifications accor- 
dées au commerce, à l'exception de celles pour la traite des 
nègres. 1793. - (XII - 7). 

Décret de la Convention Nationale, du 16. jour de pluviôse, 
an second, qui abolit l'esclavage des Nègres dans les colonies. 
An II. - (XII - 8). 

Description d'un navire négrier. 1789 (VI - 5). 

Diannyere (A.) - voir: Cugoano (Ottobah): Réflexions sur 
l'esclavage des nègres... 1788. - (X - 1). 



Dillon (Arthur) - voir: Plainte de la Société des Amis des 
Noirs... (VIII - 6). 

Dillon (Arthur) - voir: Société (La) des Amis des Noirs à 
Arthur Dillon, Député de la Martinique... (VIII - 7). 

Discours sur la nécessité d'établir à Paris une Société pour 
concourir, avec celle de Londres, à l'abolition de la traite 
& de l'esclavage des Nègres... 1788. - (VI - 1). 

Dorfeuille (A.): Discours après la lecture du décret sur les 
hommes de couleur, dans le fête célébrée à Commune- Affran- 
chie le 20 ventôse, en présence des Représentants du Peuple, 
Fouché, Laporte, Méaulle. An II. - (V - 4). 

Dubois: L'Union Américaine produit [sic] par la liberté fran- 
çaise. 1794. - (XI - 8). 

Du Commerce des Colonies; ses principes et ses lois; la paix 
est le temps de régler & d'agrandir le commerce. 1785. - 
(I - 3). 

Dufay (L.P.): Opinion [au Conseil des Cinq-Cents] sur le 
titre III de la résolution soumise au Conseil des Anciens, 
concernant l'organisation de la Constitution dans les Co- 
lonies. De l'état et des droits de citoyen pour les Noirs dans 
les Colonies. 1798. - (XI - 13). 

Dusoulchay de Saint-Real - voir: Lettre des Commissaires 
des citoyens de couleur en France... (XI - 3). 

Esclavage (L') des Nègres aboli, ou moyens d'améliorer leur 
sort. 1789. - (I - 4). 

Fleury - voir: Lettre des Commissaires des citoyens de couleur 
en France... (XI - 3). 

Fouche - voir: Dorfeuille: Discours... (V - 4). 

Frossard (B.S.): Observations sur l'abolition de la traite des 
Nègres, présentées à la Convention Nationale. 1793. - 
(VIII - 11). 

Gaston-Nogeree: - voir: Constitution de la Colonie Française 
de Saint-Domingue... (XI - 18). 

Gensonne (A.) - voir: Baux (J.L.) & Gensonné (A.): Lettres 
importantes... (IV - 13). 



Gouge (O. de): Réponse au champion américain, ou colon très- 
aisé à connoître. 1790. - (IV - 8). 

Gouy (L.M. de): voir: Brissot (J.P.): Réplique à la première 
et dernière lettre de Louis-Marthe Gouy. 1791. (VIII - 5). 

Grégoire (Abbé H.): Lettre aux citoyens de couleur et nègres 
libres de Saint-Domingue, et des autres Isles Françoises de 
l'Amérique. 1791. - (IV - 14). 

Grégoire (Abbé H.): Lettre aux philantropes, sur les malheurs, 
les droits et les réclamations des gens de couleur de Saint- 
Domingue, et des autres îles françoises de l'Amérique. 1790. 
- (IV - 9). 

Grégoire (Abbé H.): Mémoire en faveur des gens de couleur ou 
sang-mêlés de St.-Domingue, & des autres Isles françoises 
de l'Amérique, adressé à l'Assemblée Nationale. 1789. - 
(I - 6). 

Grégoire (Abbé H.): voir: Cournand (Abbé A. de): Réponse 
aux Observations d'un habitant des Colonies... (I - 7). 

Henrion de Pansey (P.P.N. de): Mémoire pour un nègre qui 
réclame sa liberté. 1770. - (I - 1). 

Homme (L') redevenu homme, ou les Africains à l'Assemblée 
Nationale. Par un ancien capitaine d'infanterie. 1790. - 
(IV - 4). 

Il est encore des aristocrates, ou Réponse à l'infâme auteur 
d'un écrit intitulé: Découverte d'une conspiration contre les 
intérêts de la France. 1790. - (IV - 5). 

J.M.C. - voir: Précis des gémissemens des sang-mêlés... (XI - 1). 

Kersaint (A.G.): Moyens proposés à l'Assemblée Nationale 
pour rétablir la paix et l'ordre dans les colonies. 1792. - 
(V - 2). 

Laborie (Chevalier de): Propositions soumises à l'examen du 
Comité de Marine de l'Assemblée Nationale. 1790. - (IV - 6). 

Lacour - voir: Constitution de la Colonie de Saint-Domingue... 
(XI - 18). 

Lanthenas (F.X.): M. Lamiral réfuté par lui-même, ou Réponse 



aux opinions de cet auteur, sur l'abolition de la Traite des 
Noirs, suivie de quelques idées sur les établissemens libres 
que la France ne doit point différer de faire au Sénégal. 
1790. - (VII - 4). 

Laporte - voir: Dorfeuille: Discours... (V - 4). 

Larchevesque-Thibaud (G.J.B.): Lettre d'un colon de Saint- 
Domingue à un de ses amis. An IV. - (XI - 11). 

Larivalliere: Les Africains, ou le triomphe de l'humanité, 
comédie... An III. - (V - 6). 

Lecointe-Marsillac: Le More-Lack, ou Essai sur les moyens 
les plus doux & les plus équitables d'abolir la traite & 
l'esclavage des Nègres d'Afrique... 1789. - (III - 1). 

Le Page - voir: Adresse à l'Assemblée Nationale pour l'abolition 
de la traite des Noirs. Février 1790. - (VII - 7). 

Lescallier (Daniel): Réflexions sur le sort des Noirs dans nos 
colonies. 1789. - (I - 5). 

Lettre à MM. les Députés des Trois Ordres, pour les engager 
à faire nommer par les Etats-Généraux, à l'exemple des 
Anglois, une Commission chargée d'examiner la cause des 
Noirs. 1789. - (VII - 1). 

Lettre de la Société des Amis des Noirs à M. Necker, avec la 
Réponse de ce Ministre. 1789. - (VII - 2). 

Lettre de la Société des Amis des Noirs, aux Auteurs de la 
Décade Philosophique. 1796. - (VIII - 13). 

Lettre des Commissaires des citoyens de couleur en France, à 
leurs frères et commettans dans les Isles Françoises. 1791. - 
(XI -3). 

Lettres des diverses Sociétés des Amis de la Constitution, qui 
réclament les droits de Citoyen actif en faveur des hommes 
de couleur des Colonies. 1791. - (IV - 10). 

Liste des ouvrages sur la traite et l'esclavage. 1790. - (VIII - 2). 

Loango (Royaume de) - voir: Sibire (Abbé S.A.): L'aristocratie 
négrière... (II - 1). 

Loi relative aux Colonies, avec l'exposé des motifs qui en ont 
déterminé les dispositions. 1° juin 1791. - (XII - 1). 



Loi relative aux Colonies. 28 septembre 1791. - (XI - 2). 

Loi portant que tout homme est libre en France, & que quelle 
que soit sa couleur, il y jouit de tous les droits de citoyen... 
16 octobre 1791. - (XII - 3). 

Loi qui fixe le nombre des Députés à nommer par les Colonies 
pour la Convention Nationale. 22 août 1792. - (XII - 4). 

Lyon - voir: Dorfeuille: Discours... (V - 4). 

Malouet - voir: Réponse à l'écrit de M. Malouet... (VI - 6). 

Mandar (Th.): Observations sur l'esclavage et le commerce des 
Nègres. Pour répondre aux questions insérées dans le Jour- 
nal de Paris. 1790. - (IV - 7). 

Marcel - voir: Constitution de la Colonie Française de Saint- 
Domingue... (XI - 8). 

Meaulle - voir: Dorfeuille: Discours... (V - 4). 

Mentor (E.V.): Conseil des Cinq-Cents. Discours dans la séance 
du 12 prairial an VI. - (XI - 15). 

Mentor (E.V.): Conseil des Cinq-Cents. Discours sur le projet 
de résolution tendant à faire annuler les dettes contractées 
pour achat de Noirs. 24 vendémiaire an VIL - (XI - 16). 

Milscent (C.L.M.): Du régime colonial. 1792. - (XI - 6). 

M. Lamiral réfuté par lui même, ou Réponse aux opinions de 
cet auteur... voir: Lanthenas (F.X.). - (VII - 4). 

More-Lack (Le), ou Essai sur les moyens les plus doux & les 
plus équitables d'abolir la traite & l'esclavage des Noirs. 
1789. - voir: Lecointe-Marsillac. - (III - 1). 

Mos neron de Launay - voir Clarkson (Th.): Lettre aux auteurs 
du Journal de Paris... - (VII - 5). 

Mugno - voir: Constitution de la Colonie Française de Saint- 
Domingue... (XI - 18). 

Necker - voir: Lettre de la Société des Amis des Noirs à M. 
Necker avec la Réponse... - (VII - 2). 

Oge Jeune (Vincent): Motion faite à l'Assemblée des Colons, 



Habitans de Saint-Domingue, à l'Hôtel de Massiac... 1789. - 
(XI - 2). 

Page (P.F.): Réflexions sur les colonies. 1792. - (XI - 5). 

Pépin : Adresse d'un patriote françois à l'Assemblée Nationale 
sur la traite des Noirs. Avril 1791. - (IV - 11). 

Petion (J.): Discours sur la traite des noirs. Avril 1790. - 
(VIII - 1). 

Petion - voir: Adresse aux Amis de l'humanité... - (VIII - 3). 
— voir: Seconde adresse à l'Assemblée Nationale... - (VII - 8). 

Pétition [ampliative en faveur des Blancs et des Noirs, et 
Projet d'un Traité important pour les Colonies et pour 
l'Etat]. 1791. - (IV - 12). 

Plainte de la Société des Amis des Noirs, contre M. Dillon, à 
l'Assemblée Nationale. 1791..- (VIII - 6). 

Précis des gémissemens des sang-mêlés dans les Colonies Fran- 
çoises. Par J.M.C., Américain, sang-mêlé. 1789. - (XI-1). 

Raimond (J.): Réflexions sur les véritables causes des troubles 
et des désastres de nos colonies, notamment sur ceux de 
Saint-Domingue, avec les moyens à employer pour préserver 
cette colonie d'une ruine totale... 1793. - (XI - 7). 

Raimont - voir: Constitution de la Colonie Française de Saint- 
Domingue... (XI - 18). 

Raymond L'Aine - voir: Lettre des Commissaires des citoyens 
de couleur en France... (XI - 3). 

Reflexions sur l'abolition de la Traite & la liberté des Noirs. 
1789. - (IV - 1). 

Reflexions sur l'esclavage des nègres, par M. Schwartz... voir: 
Condorcet (J.A.N.): Réflexions sur l'esclavage des nègres... 
1788. - (VI - 2). 

Reflexions sur le Code Noir, et Dénonciation d'un crime 
affreux, commis à Saint-Domingue, adressées à l'Assemblée 
Nationale par la Société des Amis des Noirs. 1790. - 
(VIII - 4). 



Reflexions sur le sort des Noirs dans nos colonies... - voir: 
Lescallier (D.). - (I - 5). 

Reglemens de la Société des Amis des Noirs. 1789. - (VI - 3). 

Réponse à l'écrit de M. Malouet, sur l'esclavage des nègres. 
Dans lequel est exprimé le voeu formé par les Colons d'avoir 
des Représentans aux Etats-Généraux. Par un Membre de 
la Société des Amis des Noirs. 1789. - (VI - 6). 

Roxas - voir: Constitution de la Colonie Française de Saint- 
Domingue... (XI - 18). 

Sacy (C.L.M. de): L'esclavage des Américains et des Nègres. 
1775. - (I - 2). 

Saint- Albert (H.) - voir: Lettre des Commissaires des Citoyens 
de couleur en France... (XI - 3). 

Schwartz, pasteur du Saint Evangile à Bienne... - voir: Con- 
dorcet (J.A.N.): Réflexions sur l'esclavage des nègres... 
(VI - 2). 

Seconde Adresse à l'Assemblée Nationale, par la Société des 
Amis des Noirs, établie à Paris. 9 avril 1790. - (VII - 8). 

Sibire (Abbé S.A.): L'Aristocratie négrière, ou Réflexions philo- 
sophiques et historiques sur l'esclavage et l'affranchissement 
des Noirs... 1789. - (II - 1). 

Société des Amis de la Constitution - voir: Brissot (J.P.): Di- 
scours sur la nécessité de maintenir le décret rendu le 15 
mai... (VIII - 8). 

— voir Clavière (E.): Adresse de la Société des Amis des 
Noirs... (IX - 1). 

— voir: Lettres des diverses Sociétés des Amis de la Constitu- 
tion... (IV - 10). 

Société (La) des Amis des Noirs à Arthur Dillon, Député de 
la Martinique à l'Assemblée Nationale. 1791. - (VIII - 7). 

Société des Amis des Noirs - voir: Adresse à l'Assemblée Na- 
tionale... février 1790. - (VII - 7). 

— voir: Adresse aux Amis de l'humanité... (VIII - 3). 

— voir: Brissot (J.P.): Mémoire pour les Noirs de l'Amérique... 
(VII - 3). 



— voir: Clavière (E.): Adresse de la Société des Amis des 

Noirs... (IX - 1). 

— voir: Correspondance secrette des Colons... (VIII - 10). 

— voir: Description d'un navire négrier... (VI - 5). 

— voir: Discours sur la nécessité d'établir à Paris une Société... 
(VI - 1). 

— voir: Lanthenas (F.X.): M. Lamiral réfuté par lui-même... 
(VII - 4). 

— voir: Lettre de la Société des Amis des Noirs à M. Necker... 
(VII - 2). 

— voir: Lettre de la Société des Amis des Noirs aux auteurs de 
la Décade Philosophique... (VIII - 13). 

— voir: Liste des ouvrages sur la traite et l'esclavage... (VIII 
- 2). 

— voir: Plainte de la Société des Amis des Noirs... (VIII - 6). 

— voir: Règlemens de la Société des Amis des Noirs... (VI - 3). 

— voir: Réponse à l'écrit de M. Malouet... par un Membre de 
la Société des Amis des Noirs... (VI - 6). 

— voir: Réflexions sur le Code Noir... (VIII - 4). 

— voir: Seconde adresse à l'Assemblée Nationale... (VII - 8). 

— voir: Société (La) des Amis des Noirs à Arthur Dillon... 
(VIII - 7). 

— voir: Société des Amis des Noirs. Décret de la Convention... 
(VIII - 16). 

— voir: Tableau des membres de la Société des Amis des 
Noirs... (VI - 4). 

— voir: Wadstrom (C.B.): [Note sur la réunion de la Société 
des Amis des Noirs...] (VIII - 15). 

Société des Amis des Noirs et des Colonies. Décret de la Con- 
vention Nationale, du 16° jour de Pluviôse, an second... qui 
abolit l'esclavage des Nègres dans les Colonies... 1799. - 
(VIII - 16). 

— voir: Wadstrom (C.B.): [Additions aux règlemens de la So- 
ciété des Amis des Noirs et des Colonies.] An II. - ( VI 11-12). 

Sonthonax - voir: Toussaint-Louverture: Extrait du Rapport 
adressé au Directoire Exécutif... (XI - 12). 



Sur l'admission des Députés des Planteurs de Saint-Domingue 
dans l'Assemblée Nationale... - voir: Condorcet (J.A.N.): Au 
Corps Electoral... (VI - 7-8). 

Tableau des Membres de la Société des Amis des Noirs. Année 
1789. - (VI - 4). 

Thomany (P.): Conseil des Cinq-Cents. Motion sur l'anniver- 
saire de la liberté des Noirs dans les colonies françaises. 
16 pluviôse an 7. - (XI - 17). 

Toussaint-Louverture: Extrait du Rapport adressé au Direc- 
toire exécutif par le citoyen Toussaint-Louverture, général en 
chef des Forces de la République française à Saint J Domin- 
gue... An VI. - (XI - 12). 

Toussaint-Louverture: Réfutation de quelques assertions 
d'un Discours prononcé au Corps Législatif le 10 Prairial, an 
cinq, par Viénot-Vaublanc. An VI. - (XI - 14). 

Toussaint-Louverture - voir: Constitution de la Colonie 
Française de Saint-Domingue... (XI - 18). 

Traite des Nègres. A Messieurs les Députés à l'Assemblée Na- 
tionale. 1789. - (IV - 2). 

Viart (E.) - voir: Constitution de la Colonie Française de Saint- 
Domingue... (XI - 18). 

Viefville des Essars (J.L. de): Discours et projet de loi 
pour l'affranchis sèment des nègres, ou l'adoucissement de 
leur régime, et Réponse aux objections des colons. 1790. - 
(VII - 6). 

Vienot-Vaublanc (V.M. de) - voir: Toussaint-Louverture: Ré- 
futation de quelques assertions... (XI - 14). 

Wadstrom (C.B.): [Additions aux règlemens de la Société des 
Amis des Noirs et des Colonies.] An II. - (VIII - 12). 

Wadstrom (C.B.): Adresse au Corps Législatif et au Directoire 
exécutif de la République Française. - (VIII - 14). 

Wadstrom (C.B.): [Note sur la réunion de la Société des Amis 
des Noirs, du 7 floréal an 6.] - (VIII - 15). 
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